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Une belle victoire… inutile
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Vraiment abattus par le
surprenant succès des
Tchèques face aux
Slovènes, en entame de
cette quatrième étape, les
Algériens se lancent malgré
tout dans la bataille devant
des Koweïtiens décidés à
tenter un exploit.

Cela donne un début de
match mené tambour bat-
tant par les deux
ensembles qui restent à
égalité (0-0) jusqu’à la 4e
minute de jeu où Nedjal
ouvre le score pour les

Verts. Après l’égalisation de
Fayçal Al Shamari, le
tableau d’affichage connaît
alors une course-poursuite
jusqu’à la 11’ (5-5).

A partir de là, les Verts
prirent le match à leur
manière en s’assurant pro-
gressivement un écart
sécurisant, passant de 2
buts (7-5) à la 13’ à 6 lon-
gueurs (20-14) à la pause-
citron.

Dès la reprise, les Verts
dominent toujours les
débats mais avec quelques

ratés dus à un relâchement
et à l ’ incorporation de
jeunes éléments, afin de
faire reposer les titulaires
pour le dernier match face
aux Islandais.

N’ayant plus rien à
perdre, les Koweïtiens se

donnent à fond pour réduire
seulement l’écart car les
Algériens tenaient solide-
ment les rênes du match.
Ayant assuré un écart, les
Verts terminent en roue
libre la partie (34-29).

O.K.

Salle olympique d’El-Menzah, affluence faible, très
bonne organisation, arbitrage de Henssen et Olssen
(Suède).

Algérie : Slahdji, Ghoumel, Nedjal (8), Hadj Ali (7),
Hammad (4), Loukil (4), Mimouni (3), Laggoun (3),
Biloum (2), Filah (1), Boudrali 1), Khelladi (1), Guitti.

Entrs. : Kalderach - Mekki.
Koweït : Al Boushi, Al Khalidi, Al Shatti (7), Alanzi

(7), Al Shaman (5), Al Mutaïri (4), El Hrashidi (3),
Sonqueur (2), Khelladi (1), Al Azemi, Al Teyab, Alza, Al
Shamari F. 

Entrs. : Markovic - Al Saeid.

GROUPE B (4e JOURN�E) : ALG�RIE 34 - KOWEIT 29

De notre envoyé spécial à Tunis, Ouahid Karimi
Salle olympique d’El Menzah, très bonne organisa-

tion, affluence moyenne, arbitrage de MM. V. Vakula et
A. Lujudovic (Ukraine).

Algérie : Ghoumel, Slahdji, Biloum, Filah, Hammad,
Nedjal, Hadj Ali, Loukil, Guitti, Boudrali, Yahia,
Khelladi, Laggoun, Mimouni.

Entraîneurs : Kalderach Ervin / Mekki Djillali.
Islande : Eradze, Gudmundsson, Halldorsson,

Geirsson, Ingimundarson, Sigundsson, D. Atlason,
Michaelsson, Sigurdsson G., Petersson,
Holmgeirsson,  Gunnarsson, Svavarsson.

Entraîneurs : Sigurdsson Viggo / Bersveinsson
Bergsveinn.

Pour la cinquième et dernière rencontre de ce tour pré-
liminaire, l’équipe nationale a affronté, hier après-midi,
celle de l’Islande.

Après le match de 1997 au Japon sanctionné par un
nul 27-27, notre sélection retrouve l’Islande. Eliminés tous
deux, l’Algérie et l’Islande entament cette partie pour ten-
ter un dernier baroud d’honneur.

Contrairement à 1997, les Nordiques sont plus déter-
minés à y réussir. Aussi, dès l’entame, ils prennent la
direction des opérations en menant au score assez rapi-
dement. A peine 13 minutes de jeu et les “Bleus” islandais
ont cinq buts d’avance (8-3).

Les deux ensembles se défendent de la même maniè-
re, en 5-1 mais l’arrière-garde nordique est plus hermé-
tique et annihile beaucoup d’offensives algériennes.

Plus entreprenants, les Islandais augmentent conti-
nuellement leur écart, passant de 6 buts, à la 15’ (9-5), à
10 longueurs, à la 24’ (17-07). Sereins, les Islandais attei-
gnent la pause-citron avec d’écart appréciable de 9 buts
(19-11). Il faut avouer que lors de cette première période
de jeu, les Verts n’ont réussi que 11 buts sur 26 essais
dont 4 de Nedjal, alors que les Bleus ont transformé 19
tirs sur 31 essais dont 6 de Sigurdsson Gudjon.

A la reprise, les Islandais maintiennent leur écart mal-
gré de multiples tentatives algériennes. Menant, à la 38’,
26-16, ils augmentent encore leur avance à 12 buts (29-
17), à la 42’.

Malgré les tentatives algériennes de réduire l’écart, les
Islandais s’en vont construire un succès fort logique, au
coup de siff let f inal (34-25). C’est f ini l ’aventure
tunisienne ! Aura-t-on le courage de se remettre en ques-
tion ?

O. K.

GROUPE B (5e JOURN�E) :
ALGERIE 25 - ISLANDE 34

Le calice jusqu’à la lie

Mekki Djillali (entraî-
neur de l’Algérie) : “Nous
avions prévu ce scénario
du match où les
Koweïtiens allaient se
défoncer pour tenter un
exploit. Mes joueurs ont
appliqué ce que nous leur
avons demandé de faire”.

Markovic (entraîneur
du Koweït) : “Je félicite
les Algériens pour leur vic-
toire. Mon équipe est
jeune et continue à
apprendre”.

IMPRESSIONSRENOUVELLEMENT DES
INSTANCES SPORTIVES

Le renouvellement de l’an
2004 est caractérisé, surtout,
par une mauvaise sortie de
l’Olympiade grecque où «la
stérilité» a été manifeste,
influant de fait, sur «la récol-
te» la rendant «vierge». Il est
caractérisé, aussi, par l’instal-
lation tardive de la commis-
sion nationale (CNRIS). En
effet, l’installation de ladite
commission s’est faite après
la finalisation du processus
de renouvellement des struc-
tures de base, à savoir les
clubs et les ligues. Piloté par
les DJS au niveau wilayal, les
litiges nés, tout au long, res-
taient suspendu, car la voie
de recours, censée trancher
ces différends au plan natio-
nal, n’était pas encore mise
sur pied et ce, conformément
à l’arrêté interministériel du
12.08.1996, portant création
d’une commission nationale
de suivi du renouvellement
des instances et des struc-
tures sportives. En un mot, le
renouvellement des struc-
tures locales (clubs et ligues),
tel que mené, n’avait-il pas
d’intérêt en sachant que ce
sont ces dernières qui, pour-
tant, élisent les fédérations.
Alors pourquoi les a-t-on
abandonnées à leur triste
sort ? Etait-ce juste un oubli ?
Ou était-ce prémédité ?
Quelle que soit la réponse, il
y a eu une situation dans
laquelle la réglementation n’a
pas été appliquée. Il y a eu
également des cas litigieux
dont l’issue est restée lettre
morte pour absence d’interlo-
cuteur et dont «l’appel» n’est
pas parvenu à l ’ instance
nationale. Elle n’était pas
encore opérationnelle... Juste
après ! Le MJS et devant

l’impératif de renouveler les
fédérations, décida d’instituer
la CNRIS. Celle-ci est activée
pour superviser les premières
opérations qui, d’ail leurs,
connaissaient trop de
remous. Les fédérations de
handball et celle de cyclisme
allaient fixer la mesure de ce
que va être la succession de
ce processus, celle de la
boxe et les revirements
l’ayant caractérisée donnè-
rent un net aperçu sur l’inco-
hérence d’une démarche.
Entre invalidations et «oppo-
sitions», les bilans étaient
adoptés, malgré des rapports
compromettants,  à mains
levées. Résultats : même les
présidents, eux aussi, étaient
réélus.

Et pourtant, le ministre,
Ziari, à promis, illico presto,
après «la débâcle d’Athènes»
«des mesures» qui allaient
«révolutionner» le sport. Si le
renouvellement conduit par le
MJS et sa CNRIS constituait
une «mesure» parmi celles
promises, force est de recon-
naître qu’il n’a rien renouve-
lé... que ce soit sur le plan
des méthodes employées, ou
en matière de résultats enre-
gistrés. Concernant les
méthodes uti l isées, le
nombre de recours recensés
ainsi que le nombre d’AG
invalidés renseignent sur
l’état de la transgression des
lois et autres règlements de
la vie associative sportive.
S’agissant des résultats obte-
nus, la reconduction des exé-
cutifs fédéraux a suivi la
logique plutôt du défi que
celle de la projection. Sur ce
chapitre, aucune analyse
technique ou scientifique, du
moins pour les fédérations

olympiques, n’est venue
expliquer les causes de la
«tragédie grecque».

Même les programmes
quadriennaux présentés pour
le développement de la disci-
pline, bien que littérairement
très riches, ne fixaient plus
les normes de la progression
pour atteindre les objectifs
avancés. Concrètement,
c’étaient des formalités à
accomplir sans plus... Donc,
l’évaluation objective des pro-
grammes, à l’avenir, sera
toujours reléguée aux
«calendes grecques».

En suivant cette logique,
si en 2008, à Pékin, la mois-
son olympique sera une fois
encore vierge, l’on dira, pro-
bablement, que c’est la faute
«au mauvais sort».

Mais reconnaissons, au
moins , au président du COA,
M. Berraf, contrairement aux
présidents de fédérations
concernées, son courage, a
posteriori, en déclarant :
«j ’assume l ’échec», celui
d’Ahtènes bien entendu, tout
en mettant l’accent sur «un
bilan positif» du mandat en
cours. Selon lui, il ne s’agis-
sait nullement «d’un pronos-
tic, mais plutôt d’un objectif»,
lorsqu’il a été annoncé «cinq
podiums lors des J.O».
Toujours est-il, Berraf brigue
un deuxième mandat en
déclarant : «Je suis candi-
dat». Dont acte. A noter que
depuis 1989 à ce jour, il y a
eu les renouvellements des
cycles olympiques de 1992,
1996, 2000  et celui de 2004,
force est de reconnaître que
c’est le dernier en date qui
est le plus mis en évidence,
du fait du nombre de recours
enregistrés jusque-là et du
nombre des invalidations
recensées.

D’ici cette prochaine
échéance (2008), le MSN
sera-t-il plus mature ?! Le
renouvellement prochain le
dira certainement...

Salim Inès

TURF
EN DIRECT DE BARIKA - HIPPODROME GUIRI AISSA BEN SAKER

(DIMANCHE 30 JANVIER 2005)

Epreuve quarté-quinté,
disputée sur une longue dis-
tance, l’issue finale devrait
donner l ieu à une arrivée
académique tant il est vrai
que le lot en présence est de
plus déséquil ibrés. Aïda,
Imiral, Anide et Intique ne
devront pas rencontrer de
diff icultés pour former la
bonne combinaison. Au pari
tiercé, les jeux semblent déjà
faits avec Samori, Go Get
Umm et El Ouassia.

Les partants au crible
Quinté :

1. Imiral : ce poulain de
bonne qualité se présentera au
départ d’un très bel engage-
ment. Vu le lot en présence, il
devrait jouer les premiers rôles.

2. Nedjfa : pouliche alternati-
ve dans ses essais. Retrouvant
des conditions à sa convenan-
ce, elle aura son mot à dire.

3. Imarat : de modeste quali-
té, ses chances de figurer sont
bien minces.

4. Manafis : course de ren-
trée après une longue absence.

5. Bekawka : elle est très
bien montée cette fois, elle est
en mesure de figurer utilement.

6. Intique : elle cherche sa
course, si elle ne se place pas
avec ce lot c’est qu’elle aurait
de sérieux problèmes.

7. Havana : outsider idéal
pour relever les rapports du
pari quinté.

8. Ortega : très chuchoté à
sa dernière sortie, il ne l’a pas
justifiée. Il peut aujourd’hui
venir brouiller les cartes.

9. Abira : course de rentrée
après une longue absence

10. Aïda : avec B. Berrah aux
commandes, elle visera la plus
haute marche du podium.

11. Anide : devrait former

avec Aïda le jumelé de base de
ce quinté.

12. Djamila : aura fort à faire
pour convaincre.

Favoris en perspective

FAITES VOS JEUX : 
Tierc� : 8 - 2 - 9 / 7

Quint� : 
10 - 11 - 1 - 2 - 6 / 5 - 8

Propriétaires Chevaux Jockeys Pds. CDS Entraîneurs
L. Boulahia 1. Imiral MS. Zouar 54 7 Propriétaire
M. Zidi 2. Nedjfa D. Mechagueb 54 4 Propriétaire
MF. Guiri 3. Imarat AP. K. Dlih 54 11 Propriétaire
Saoudi/Rahmani 4. Manafis JJ. B. Saâdoune 54 12 Propriétaire
KH. Berrani 5. Bekawka L. Benkolli 53 5 Propriétaire
Ras Ghrab 6. Intique M. Guehiouche 53 3 Propriétaire
S. Guettal 7. Havana S. Hellal 53 1 Propriétaire
B. Sidi Athmane 8. Ortega T. Kouaouci 53 6 Propriétaire
A. Nacer 9. Abira T. Lazreg 53 2 AT. Ferhat
A. Khodja 10. Aïda B. Berrah 51,5 10 Propriétaire
M. Rahmani 11. Anide JJ.A. Salhi 50 8 Propriétaire
SK. Guiri 12. Djamila JJ.M. Bouchama 49 9 Propriétaire

1re course - Prix : Elle  / P-S anglais N.E.E. - Quarté--Quinté
- Dotation : 170 000 DA - Distance : 1.700 m - Départ  : 15h00

Propriétaires Chevaux Jockeys Pds. CDS Entraîneurs
KH.Guen./Dekkiche 1. Fanid M. Guehiouche 57 3 A. Lattali
M. Rahmani 2. Go Get Umm JJ.A. Salhi 56 4 A. Lattali
AB. Benderradj 3. Djahid D. Mechagueb 54 7 D. Mechagueb
Hamhoum 4. Irafiaa S. Hellal 53 1 Propriétaire
L. Missaoui 5. Nihad L. Benkolli 53 6 Propriétaire
H. du Sahel 6. Farroudja JJ.B. Saâdoune 53 8 A. Lattali
D. Missaoui 7. Ghali B. Berrah 52 10 MS. Zouar
ACH. Missaoui 8. Samori JJ.O. Chebbah 50,5 9 MS. Zouar
MS. Lamici 9. El Ouassia JJ. Bouchama 50 2 F. Lahmici
M. Ouanes 10. Quahar JJ.T. Chellali 49 5 Propriétaire

2e course - Prix : Mila / arabe pur - Tiercé
- Dotation : 160 000 DA - Distance : 1.300 m - Départ  : 15h30

Quel bilan ?
Le renouvellement des instances sportives, sous

l’ère Ziari, tire à sa fin, même si quelques fédérations
traînent encore la patte et ont dépassé l’échéance,
préalablement, fixée au 31 décembre 2004 et ce,
pour des raisons liées, dans certains cas, à des
invalidations et dans d’autres, à des dérogations «en
bonne et due forme».


